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Puis il retourne dans sa chambre, ouvre les volets. Oh! 
| la neige est tombée pendant la nuit, sans bruit. Qu'elle est 
belle... pas même une trace d'oiseaux. Courons dehors. 
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_ Papa Ours met 
sa grande pelisse, sa | 
| casquette de mon- 
tagnard. Riquiqui, 
lui, décroche sa pe- 
| tite pelisse, son petit 
| bonnet bordé de | 


fourrure. En avant! 1 
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Munis d’une pelle, une grande pelle pour Papa 
, urs, une petite pelle pour Riquiqui, ils partent tous 
eux déblayer la neige. Ils font le chemin jusqu'à la 


eille ferme, abandonnée depuis deux ans. 
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Riquiqui sent quel- 
que chose de dur sous 
la neige. || creuse avec 
précaution... et ramène 
sur sa pelle un étrange 
petit pantin rouge. Le | 
soir, Riquiqui s'endort, 
le pantin dans ses bras. 
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aman, elle, a veillé tard. En évitant de faire du 
bruit, elle ataillé, assemblé de jolis morceaux de tissus. 
Elle pique, et pique, pendant une heure. 


LS 


F2 


Au matin de Noël, Riquiqui a retrouvé son pantin. 
Mais celui-ci n’a plus d’habits salis, déchirés. Il a un 


costume tout neuf, celui que Maman a fait, la nuit, pour 
faire plaisir à Riquiqui. 
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“r est aujourd’hui l'arbre de 
LE N OEL Noël de l’école. Vêtus de leur cos- 


DE BOBOSSE _ tume du dimanche, Riquiqui et ses 


; amis y courent pleins d'entrain.… 
1 Quel jouet vont-ils ramener ? 


On leur a recom- 
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Quelle merveille! Le sapin resplendit. Et que de 

jouets: des tambours, des quilles, des autos. Bobosse 

| s'approche doucement, palpe une des automobiles. 
| L'aura-t-il tout à l'heure? 


Mais Bobosse s’est trop ap- 
proché des bougies. Sa queue s’en- 
flamme. Bobosse s'enfuit. 
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Il passe en trombe au milieu 
de ses amis stupéfaits. Ludo, Phil, 
| Gaétan courent derrière lui. 
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Riquiqui, lui, se précipite dans la cour, prend un 
arrosoir et, rattrapant Bobosse, lui verse l’eau sur la 
queue. 
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La queue de Bobosse ne brûle 
plus. Mais des cloques se forment 
sur la peau. Aussi, délicatement, 
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Is retournent alors à la fête. 
On chante. On distribue les 
jouets. Bobosse reçoit une 
auto de pompier. Jeannot lapin, 
malicieux, lui murmure: Avec 
elle, tu n’as plus à craindre le 
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Pour ses étrennes, Riquiqui a eu une paire de skis. 
Gaétan et Phil les tournent, les retournent. « Mon 
pauvre Riquiqui, ils te serviront une fois l’an,tes skis. 
La neige n’est pas encore tombée, cette année. » 
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Tous les jours, | 
Riquiqui scrute 
le ciel. Pas le 
moindre petit 
flocon de neige _-, 
en vue... 
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[lécoute, matin 
et soir, les bulle- 
tins d’enneige- 


ment. Pas de | 
neige annoncée 
dans la région. | 
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Vite, vite, dehors | 


ent. 


— Ah! n'oublions 
pas les moufles, ni 
les luneties de soleil. 
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PARTIE 


ais... mais... pas 
de neige ? Pourquoi Phil 
rit-il aux éclats? La 
neige ? C'étaient donc 
des plumes que jetaii 
Renard? Riquiqui esi 
atrocement vexé. 
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